
 

 

 
 

 

 

 

 
 

 

 

 
 

 

 

 

 

TÉMOIGNAGE 

PHILIPPE WATEL 
(Secrétaire d’Ailly-sur-Somme Handball) 

 

 

1) Philippe, comment êtes-vous arrivé au handball ? Racontez-
nous votre parcours au niveau club, puis comité. 
 

Comme beaucoup, j’ai découvert le handball à mon entrée en 
6ème au collège d’Ailly-sur-Somme (en U.N.S.S.), ou je l’ai pratiqué 
pendant 4 ans. Si mes souvenirs sont exacts, je jouais en cadet à 
l’époque en UFOLEP également, puis en club toujours à Ailly-sur-
Somme. Je me suis vite rendu compte que je n’avais pas le niveau 
pour continuer en temps que joueur, et c’est tout naturellement 
que je me suis tourné vers l’arbitrage. En 2004 ou 2005, j’ai intégré 
le comité de la Somme de handball à la demande de Claude 
Hatté, alors président. J’y suis resté 3 ans avant de prendre la 
décision de ne pas renouveler mon mandat. J’étais le président de 
la commission ’’Coupe de la Somme’’, poste que j’ai quitté lors de 
l’AG de juin dernier pour la commission ’’Arbitrage’’.  

 

2) Quels sont vos activités au sein du club de l'Ailly sur Somme 
Handball ? Quelles sont les actions que vous mettez en 
place et comment le club a évolué ? 
 

En 1999, la présidente en place décide de ne pas renouveler son mandat. C’est 
alors que je me présente, soutenu par quelques membres du bureau sortant, et 
que je suis élu président. J’ai occupé ce poste pendant 15 ans avant de devenir 
secrétaire, suite à l’élection des membres du bureau en juin dernier.  

Même si les débuts ont été délicats, je n’ai jamais rien lâché. Après m’être entouré 
d’une équipe dynamique, nous nous sommes mis au travail pour en arriver là où 
nous en sommes. Ce club, je l’ai vu grandir, avec des hauts et des bas, des 
moments de joies et des moments difficiles aussi. J’en profite pour remercier 
toutes les personnes qui m’ont soutenu dans cette tâche, certaines sont là depuis 
le début. 

Le premier objectif du club, c’est renforcer les effectifs de nos équipes seniors 
pour leur permettre d’accéder au niveau supérieur. 



 

 

 
 

 

 

 

 
 

 

 

 
 

 

 

 

Nous avons mis en place des journées portes ouvertes afin de créer des équipes 
de jeunes, puis par la suite une école de handball, à laquelle je tiens beaucoup et 
qui est labellisé par la Fédération depuis plus de 10 ans.  

Grace à l’aide de nos jeunes dirigeants, nous avons créé il y a 10 ans environ « le 
Noël de l’école de hand » qui permet d’offrir à tous les jeunes du club un cadeau de 
Noël. Cette année, les -9 et -11 ans vont recevoir un ballon et les -13, -15 et -18 ans 
un sac de sport.   

Nous nous sommes également attachés à mettre en place des manifestations 
extra-sportives, pour être tranquilles financièrement et assurer la pérennité du club. 

C’est ainsi que le premier week-end de juin, nous organisons une réderie qui réunie 
plus de 300 exposants. Nous organisons également plusieurs soirées dansantes, 
un barbecue géant lors de l’Assemblée Générale du club, la vente de grilles à 
l’occasion de Noël, etc. 

Enfin, 2002 a été une année importante pour le club puis un nouveau complexe 
sportif (Serge Domart) a été inauguré cette année là. Ce nouvel outil de travail allait 
tout changer pour nous : des créneaux horaires en plus qui nous permettent 
aujourd’hui de doubler les séances d’entrainements de toutes nos équipes en 
compétitions.  

Actuellement, le club compte 160 licenciés, nous en avions 80 en 1999. La 
concurrence est rude dans l’Amiénois mais nous arrivons quasiment à avoir une 
filière complète chez les filles et les garçons. 

 

3) Sur un plan plus personnel, quel est votre meilleur souvenir 
handballistique ? 
 

Mon meilleur souvenir, c’est difficile tant j’en ai dans mon club ! 

Chez les féminines, je me souviens des moins 18 ans qui avaient participé au 
championnat de France lors de la saison 2006 - 2007. Chez les masculins, je garde 
en mémoire un quart de finale de la coupe de France départementale en 2011, 
malheureusement perdu ! 

Aussi, comment ne pas évoquer, tellement ils nous font rêver, nos Équipes de 
France et cette victoire des Femmes de Défis dimanche dernier, en finale du 
championnat du monde 2017, onze mois après le sacre des garçons...  

 

4) Enfin, quelle est votre vision du handball de demain et 
notamment sur notre territoire des Hauts-de-France ? 
  

Je ne vaux pas être pessimiste mais j’ai peur que ça devienne de plus en plus 
difficile pour des clubs comme le nôtre. De plus en plus, nous allons être obligé 
d’unir nos forces pour exister (on le voit déjà avec la multiplication des 
conventions).  



 

 

 
 

 

 

 

 
 

 

 

 
 

 

 

 

Les subventions sont à la baisse, ce qui nous oblige à solliciter des partenaires 
privés, ce qui n’est pas chose facile ! Je pense aussi que nous aurons moins de 
petits clubs, nous irons vers des clubs plus importants et mieux structurés. Le 
niveau de ces clubs devrait aller vers le haut, et j’espère que les Hauts-de-France 
compteront plus de clubs de haut niveau à l’avenir. 


